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PAROISSE SAINTE COLETTE  

DIMANCHE 09 AVRIL 2023 
ABBATIALE SAINT PIERRE DE CORBIE 

DIMANCHE DE PÂQUES 
ANNEE A COULEUR LITURGIQUE : BLANC 

 
 
 

OUVERTURE DE LA CÉLÉBRATION 
 

Au nom du Père, et du Fils, et 
du Saint‐Esprit. ‐ AMEN 
 

SALUTATION MUTUELLE 
 

Que la grâce et la paix de Dieu 
notre  Père  et  du  Seigneur 
Jésus, le Christ, soient toujours 
avec vous. Et avec votre esprit. 
 

ANTIENNE D’OUVERTURE 

Le Christ est vraiment ressuscité, alléluia. À lui, la gloire et la souveraineté pour les siècles des 
siècles, alléluia, alléluia. (Lc 24, 34 ; cf. Ap 1, 6) Je suis ressuscité, et je suis avec toi, alléluia. Ta 
main s’est posée sur moi, alléluia, ta sagesse s’est montrée admirable, alléluia, alléluia. (cf. Ps 138, 
18. 5‐6) 
 
 
 
 

JOUR DU VIVANT POUR NOTRE TERRE. I 34‐92‐8 

1‐Jour du Vivant pour notre terre,  
Alléluia ! Alléluia ! (Bis) 
Jour du Vivant pour notre terre, Alléluia ! Alléluia ! 
Le fruit que Dieu bénit mûrit en lumière : 
Soleil déchirant la nuit ! Alléluia ! Alléluia ! 

2‐Jour du Vivant sur notre histoire  
Alléluia ! Alléluia ! (Bis) 
Jour du Vivant sur notre histoire Alléluia ! Alléluia ! 
Le corps ; hier meurtri, rayonne sa gloire : 
L’amour a brisé la mort ! Alléluia ! Alléluia ! 

5‐Jour du vivant, offert au souffle ! Alléluia ! Alléluia ! (Bis) 
Jour du vivant, offert au souffle ! Alléluia ! Alléluia ! 
Le feu soudain a pris, créant mille sources : 
Le monde rend grâce à Dieu ! Alléluia ! Alléluia ! 

 

BENEDICTION INITIALE 
Béni soit Dieu le Père de Jésus Christ, notre Seigneur, car il a relevé son Fils d’entre les morts et il lui 
a donné le nom plus haut que tous les noms à la louange de sa gloire ! 
 

BIENVENUE 
Christ est ressuscité ! Ce cri du matin de Pâques, c’est aujourd’hui le cri de notre foi. Avec le Christ 
vivant, nous sommes passés de  la mort à  la vie. Que  la  joie des Apôtres Pierre et Jean devant  le 
tombeau vide soit la nôtre. Jésus de Nazareth, le crucifié, s’est éveillé des morts. L’amour de Dieu 
est plus fort que la mort. Que le chant de nos alléluias le proclame : Christ est ressuscité ! 
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PREPARATION PENITENTIELLE 
 
 

J’AI VU DES FLEUVES D’EAU VIVE I 44‐62     IEV 14‐15 

1 ‐ J’ai vu des fleuves d’eau vive,  
Alléluia, Alléluia 
jaillir du côté du temple ! 
Alléluia, Alléluia 

2 ‐ J’ai vu la source du temple,  
Alléluia, Alléluia 
grandir en un fleuve immense ! 
Alléluia, Alléluia 

3 ‐ Tous ceux que lave l’eau vive,  
Alléluia, Alléluia 
acclament et chantent ta gloire ! 
Alléluia, Alléluia 

4 ‐ Ton cœur Jésus est la source,  
Alléluia, Alléluia 
d’où coule l’eau de la grâce ! 
Alléluia, Alléluia 

5 ‐ I saw water flowing,  
Alléluia, Alléluia 
from the right side of the temple!  
Alléluia, Alléluia 

6 ‐ It brought God’s life and salvation; 
Alléluia, Alléluia 
 the people praise with joy!  
Alléluia, Alléluia 

 
 
 
 

Frères  et  sœurs,  en  ce  dimanche  nous  fêtons  la 
résurrection  du  Christ.  Avec  une  foi  renouvelée, 
préparons‐nous  à  célébrer  le  mystère  de 
l’eucharistie en reconnaissant notre péché.  
 
 
 
 

Prends pitié de nous, Seigneur, toi la pierre rejetée, 
tu  es  devenu  pierre  d’angle,  toi  dont  l’amour  est 
éternel. 
— Nous avons péché contre toi. 
 
 
 
 

Montre‐nous,  ta miséricorde,  ô  Christ,  toi  qui  fais 
passer tous les hommes de la mort à la vie. 
— Et donne‐nous ton salut. 
 
 
 
 

Que Dieu tout‐puissant nous fasse miséricorde ; qu’il 
nous pardonne nos péchés et nous conduise à la vie 
éternelle. ‐ AMEN 
 
 
 
 
 
 

Kyrie, eleison. — Kyrie, eleison. 
Christe, eleison. — Christe, eleison. 
Kyrie, eleison. — Kyrie, eleison 
 
 
 
 

Je confesse à Dieu tout‐puissant, je reconnais devant vous, frères et sœurs, que j'ai péché en pensée, 
en  parole,  par  action  et  par  omission  ;  oui,  j'ai  vraiment  péché.  C'est  pourquoi  je  supplie  la 
bienheureuse Vierge Marie, les anges et tous les saints, et vous aussi, frères et sœurs, de prier pour 
moi le Seigneur notre Dieu. 
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Que Dieu tout‐puissant nous fasse miséricorde ; qu’il nous pardonne nos péchés et nous conduise 
à la vie éternelle. ‐ AMEN 
 
 

GLOIRE A DIEU : (Messe isabelle fontaine) 

Gloire à Dieu, au plus haut des cieux, 
Et paix sur la terre aux hommes qu’il 
aime. 

Gloire à Dieu, au plus haut des cieux, 
Et paix sur la terre aux hommes qu’il 
aime. 

Nous te louons, nous te bénissons, 
Nous t’adorons, nous te glorifions, 

Nous te rendons grâce, pour ton 
immense gloire, 
Seigneur Dieu, Roi du ciel, Dieu le Père 
tout‐puissant. 

Seigneur, Fils unique, Jésus Christ, 
Seigneur Dieu, Agneau de Dieu, le Fils du Père. 

Toi qui enlèves le péché du monde,  
prends pitié de nous 
Toi qui enlèves le péché du monde,  
reçois notre prière ; 
Toi qui es assis à la droite du Père,  
prends pitié de nous. 

Car toi seul es saint, 
Toi seul es Seigneur, 
Toi seul es le Très‐Haut, Jésus Christ, 
Avec le Saint‐Esprit dans la gloire de Dieu le Père.  

Amen. Amen 
 

PRIERE D’OUVERTURE 
Seigneur notre Dieu, regarde ton peuple en fête ce matin. Par la résurrection de ton Fils Jésus, tu 
ouvres à chacun de nous les portes de la vie. Toi dont l’amour est plus fort que toutes nos morts, 
nous te prions : que toute notre vie soit illuminée par le Christ ressuscité, lui qui est vivant avec toi 
et le Saint‐Esprit, maintenant et pour les siècles des siècles. Aujourd’hui, Seigneur Dieu, par ton Fils 
unique, vainqueur de  la mort, tu nous as ouvert  les portes de  l’éternité  ; tandis que nous  fêtons 
solennellement la résurrection du Seigneur, nous t’en prions : accorde‐nous d’être renouvelés par 
ton Esprit pour que nous ressuscitions dans la lumière de la vie. Par Jésus… ‐ AMEN 
 
 

LITURGIE DE LA PAROLE 

INTRODUCTION AUX LECTURES 

Vivant dans la fidélité au Christ ressuscité, les tout premiers chrétiens forment une première cellule 
d’Église se caractérisant par l’écoute de la Parole, l’eucharistie, et l’amour fraternel. Ils prient d’un 
même cœur.  Ils chantent  leur  joie d’être sauvés  (Ps 117). Le  témoignage de Pierre souligne  la « 
grande miséricorde » du Seigneur qui fait de nous ses héritiers avec le Christ ! Écouter ce témoignage 
qui ravive notre foi. Ne jugeons pas Thomas sur son doute, mais accueillons plutôt la béatitude de 
Jésus : « Heureux ceux qui croient sans avoir vu. » 
 
 

LECTURE DU LIVRE DES ACTES DES APOTRES (10, 34A. 37‐43) 

« Nous avons mangé et bu avec lui après sa résurrection d’entre les morts » 

En ces jours‐là, quand Pierre arriva à Césarée chez un centurion de l’armée romaine, il prit la parole 
et dit : « Vous savez ce qui s’est passé à travers tout le pays des Juifs, depuis les commencements en 
Galilée, après le baptême proclamé par Jean : Jésus de Nazareth, Dieu lui a donné l’onction d’Esprit 
Saint et de puissance. Là où  il passait,  il  faisait  le bien et guérissait  tous ceux qui étaient sous  le 
pouvoir du diable, car Dieu était avec lui. Et nous, nous sommes témoins de tout ce qu’il a fait dans 
le pays des Juifs et à Jérusalem. Celui qu’ils ont supprimé en le suspendant au bois du supplice, Dieu 
l’a ressuscité le troisième jour. Il lui a donné de se manifester, non pas à tout le peuple, mais à des 
témoins que Dieu avait choisis d’avance, à nous qui avons mangé et bu avec lui après sa résurrection 
d’entre les morts. Dieu nous a chargés d’annoncer au peuple et de témoigner que lui‐même l’a établi 
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Juge  des  vivants  et  des morts.  C’est  à  Jésus  que  tous  les  prophètes  rendent  ce  témoignage  : 
Quiconque croit en lui reçoit par son nom le pardon de ses péchés. » 
 
 

Parole du Seigneur : Nous rendons grâce à Dieu. 
 

Psaume 117 (118)     Voici le jour que fit le Seigneur, qu’il soit pour nous jour de fête et de joie ! 

1 ‐ Rendez grâce au Seigneur : Il est bon ! 
Éternel est son amour ! 
Oui, que le dise Israël : 
Éternel est son amour ! 

2 ‐ Le bras du Seigneur se lève, 
le bras du Seigneur est fort ! 
Non, je ne mourrai pas, je vivrai 
pour annoncer les actions du Seigneur. 

3 ‐ La pierre qu’ont rejetée les bâtisseurs 
est devenue la pierre d’angle : 
c’est là l’œuvre du Seigneur, 
la merveille devant nos yeux.  

 

LECTURE DE LA PREMIERE LETTRE DE SAINT PAUL APOTRE AUX CORINTHIENS (5, 6B‐8) 

« Purifiez‐vous des vieux ferments, et vous serez une Pâque nouvelle » 

Frères, ne savez‐vous pas qu’un peu de levain suffit pour que fermente toute la pâte ? Purifiez‐vous 
donc des vieux ferments, et vous serez une pâte nouvelle, vous qui êtes le pain de la Pâque, celui 
qui n’a pas fermenté. Car notre agneau pascal a été immolé : c’est le Christ. Ainsi, célébrons la Fête, 
non pas avec de vieux ferments, non pas avec ceux de la perversité et du vice, mais avec du pain non 
fermenté, celui de la droiture et de la vérité. 
 
 

Parole du Seigneur : Nous rendons grâce à Dieu.  
 
 
 

SEQUENCE 

À la Victime pascale, 
chrétiens, offrez le sacrifice de 
louange. 

L’Agneau a racheté les brebis ; 
le Christ innocent a réconcilié 
l’homme pécheur avec le Père. 

La mort et la vie s’affrontèrent 
en un duel prodigieux. 
Le Maître de la vie mourut ; vivant, 
il règne. 

« Dis‐nous, Marie Madeleine, 
qu’as‐tu vu en chemin ? » 

« J’ai vu le sépulcre du Christ 
vivant, 
j’ai vu la gloire du Ressuscité. 

J’ai vu les anges ses témoins, 
le suaire et les vêtements. 

Le Christ, mon espérance, est 
ressuscité ! 
Il vous précédera en Galilée. » 

Nous le savons : le Christ 
est vraiment ressuscité des 
morts. 

Roi victorieux, 
prends‐nous tous en pitié ! 
Amen. 

 

Acclamation de l’Évangile : Alléluia ! (Messe lumière des nations) 

Alléluia ! Lumière des nations, Alléluia ! Alléluia ! 
Alléluia ! Jésus nous t’acclamons, Alléluia ! Alléluia 

Notre Pâque immolée, c’est le Christ ! Célébrons la Fête dans le Seigneur !  
 

Alléluia ! Lumière des nations, Alléluia ! Alléluia ! 
Alléluia ! Jésus nous t’acclamons, Alléluia ! Alléluia 
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ÉVANGILE DE JESUS CHRIST SELON SAINT JEAN (20, 1‐9)  GLOIRE A TOI SEIGNEUR 

« Il fallait que Jésus ressuscite d’entre les morts »  

Le premier jour de la semaine, Marie Madeleine se rend au tombeau de grand matin ; c’était encore 
les ténèbres. Elle s’aperçoit que la pierre a été enlevée du tombeau. Elle court donc trouver Simon‐
Pierre et l’autre disciple, celui que Jésus aimait, et elle leur dit : « On a enlevé le Seigneur de son 
tombeau, et nous ne savons pas où on l’a déposé. » 
Pierre  partit  donc  avec  l’autre  disciple  pour  se  rendre  au  tombeau.  Ils  couraient  tous  les  deux 
ensemble, mais l’autre disciple courut plus vite que Pierre et arriva le premier au tombeau. En se 
penchant, il s’aperçoit que les linges sont posés à plat ; cependant il n’entre pas. Simon‐Pierre, qui 
le suivait, arrive à son tour. Il entre dans le tombeau ; il aperçoit les linges, posés à plat, ainsi que le 
suaire qui avait entouré la tête de Jésus, non pas posé avec les linges, mais roulé à part à sa place. 
C’est alors qu’entra l’autre disciple, lui qui était arrivé le premier au tombeau. Il vit, et il crut. Jusque‐
là, en effet,  les disciples n’avaient pas compris que, selon  l’Écriture,  il  fallait que Jésus ressuscite 
d’entre les morts.  
 
 

Acclamons la Parole de Dieu. : Louange à toi, Seigneur Jésus ! 
 
 
 

HOMELIE 
 

PROFESSION DE FOI 
 

PROFESSION DE FOI BAPTISMALE 

Croyez‐vous en Dieu,  
le Père tout‐puissant, créateur du ciel et de la terre ?  

  Je crois 

Croyez‐vous en Jésus‐Christ, son Fils unique, Notre Seigneur,  
qui a été conçu du Saint‐Esprit,  
est né de la Vierge Marie, 
a souffert sous Ponce‐Pilate, a été crucifié,  
est mort et a été enseveli,  
est descendu aux enfers, 
le troisième jour est ressuscité des morts,  
est monté aux cieux, est assis à la droite  
de Dieu le Père tout‐puissant,  
d'où il viendra juger les vivants et les morts ?  

  Je crois 

Croyez‐vous en l'Esprit Saint, à la Sainte Eglise catholique,  
à la communion des saints, à la rémission des péchés,  
à la résurrection de la chair, à la vie éternelle ?  

  Je crois 
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PRIERE UNIVERSELLE 

Alléluia, Christ est vivant ! Il nous entraîne vers la vie. Avec grande foi, tournons‐nous vers lui. 
Présentons‐lui les hommes et les femmes de notre temps. 
 
 

Ô CHRIST RESSUSCITE, EXAUCE‐NOUS. 
 
 

Alléluia  !  Soyons dans  la  joie  ! Ressuscité,  le Christ  envoie  ses disciples  témoigner de  la Bonne 
Nouvelle, aux quatre coins de la terre. Prions‐le pour notre Église. Qu’elle proclame la victoire de 
l’amour à temps et à contretemps.  
Ensemble, prions. 

Alléluia  !  Tressaillons  d’allégresse.  En  ce week‐end  pascal,  de nombreux  catéchumènes  ont  été 
baptisés. Confions au Ressuscité  ceux de notre paroisse et de notre diocèse. Que  leur nouvelle 
naissance ne cesse de produire du fruit.  
Ensemble, prions. 

Alléluia ! Le Prince de la Paix est revenu d’entre les morts. Il nous appelle à la non‐violence et au 
pardon. Prions‐le pour notre monde. Que diminue le recours aux armes de la part des États comme 
des citoyens.  
Avec le pape François, ensemble, prions. 

Alléluia ! Le Sauveur est vivant pour toujours. Il guérit les cœurs brisés, panse les plaies des blessés 
de la vie, veille sur les malades. Prions‐le pour tous ceux qui souffrent. Que le mystère de Pâques 
leur apporte joie et consolation.  
Ensemble, prions. 
 

Ô Christ Ressuscité, toi qui as ouvert une nouvelle page de l’histoire du monde, écoute la prière de 
ceux qui t’implorent dans la foi. Daigne nous exaucer, toi qui règnes pour les siècles des siècles. ‐ 
AMEN 
 
 
 

LITURGIE EUCHARISTIQUE 

PREPARATION DES DONS 
Tu es béni,  Seigneur, Dieu de  l’univers  : nous  avons  reçu de  ta bonté  le pain que nous  te 
présentons, fruit de la terre et du travail des hommes ; il deviendra pour nous le pain de la vie. 

Béni soit Dieu, maintenant et toujours ! 
 

Comme cette eau se mêle au vin pour le sacrement de l'Alliance, puissions‐nous être 
unis à la divinité de Celui qui a voulu prendre notre humanité. 
 
 

Tu  es  béni,  Seigneur, Dieu  de  l’univers  :  nous  avons  reçu  de  ta  bonté  le  vin  que  nous  te 
présentons,  fruit  de  la  vigne  et  du  travail  des  hommes ;  il  deviendra  pour  nous  le  vin  du 
Royaume éternel. 

Béni soit Dieu, maintenant et toujours ! 
 

Le cœur humble et contrit, nous te supplions, Seigneur, accueille‐nous : que notre 
sacrifice, en ce jour, trouve grâce devant toi, Seigneur notre Dieu. Lave‐moi de mes 
fautes, Seigneur, et purifie‐moi de mon péché. 
Lave‐moi de mes fautes, Seigneur, et purifie‐moi de mon péché. 
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Priez, frères et sœurs : que mon sacrifice, qui est aussi  le vôtre, soit agréable à Dieu  le Père 
tout‐puissant. 

Que le Seigneur reçoive de vos mains ce sacrifice à la louange et à la gloire de son nom, pour 
notre bien et celui de toute l'Église. 
 
 
 
 

PRIERE SUR LES OFFRANDES 

Dans  l’exultation  de  la  joie  pascale, 
Seigneur,  nous  t’offrons  ce  sacrifice  : 
c’est par  lui que  ton Église, de manière 
admirable, naît à la vie nouvelle et reçoit 
sa  nourriture.  Par  le  Christ,  notre 
Seigneur. ‐ AMEN 
 
 
 
 

PRIERE EUCHARISTIQUE 

Le Seigneur soit avec vous. ‐  
Et avec votre esprit. 
Élevons notre cœur. ‐  
Nous le tournons vers le Seigneur. 
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu. ‐ 
Cela est juste et bon. 
 
 
 

1RE PREFACE DE PAQUES 

Vraiment, il est juste et bon, pour ta gloire et notre salut, de te louer, Seigneur, en tout temps, mais 
plus encore de te glorifier aujourd’hui où le Christ, notre Pâque, a été immolé. Car il est l’Agneau 
véritable qui a enlevé les péchés du monde : en mourant, il a détruit notre mort ; en ressuscitant, il 
nous a rendu la vie. C’est pourquoi la joie pascale rayonne par tout l’univers, la terre entière exulte, 
les puissances d’en haut et les anges dans le ciel chantent sans fin l’hymne de ta gloire :  
 
 
 
 
 
 
 

SANCTUS (Messe du peuple de Dieu) 

Saint ! Saint ! Saint le Seigneur ! 
Dieu de l'univers ! 

Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. 
Hosanna au plus haut des cieux ! 

Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur ! 
Hosanna au plus haut des cieux ! 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

Toi  qui  es  vraiment  Saint,  toi  qui  es  la  source  de  toute  sainteté,  Dieu  notre  Père,  nous  voici 
rassemblés devant toi, et, dans la communion de toute l'Église, nous célébrons le jour où le Christ 
est ressuscité d'entre les morts. Par lui que tu as élevé à ta droite, nous te prions :  

Sanctifie ces offrandes en répandant sur elles ton Esprit ; qu'elles deviennent pour nous le corps et 
+ le sang de Jésus, le Christ, notre Seigneur. Au moment d'être livré et d'entrer librement dans sa 
Passion, il prit le pain, il rendit grâce, il le rompit et le donna à ses disciples, en disant :  

« Prenez, et mangez‐en tous : ceci est mon corps livré pour vous. » 
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De même, après le repas, il prit la coupe ; de nouveau il rendit grâce, et la donna à ses disciples, en 
disant :  

« Prenez, et buvez‐en tous, car ceci est  la coupe de mon sang,  le sang de  l'Alliance nouvelle et 
éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés. Vous ferez cela, 
en mémoire de moi. » 
 

IL EST GRAND, LE MYSTERE DE LA FOI :  
 

ANAMNESE (Messe du peuple de Dieu) 

Gloire à toi qui étais mort, 
Gloire à toi qui es vivant, 
Notre Sauveur et notre Dieu,  
Viens Seigneur Jésus. 
 
 
 
 
 
 
 
 

En faisant ainsi mémoire de la mort et de la résurrection de ton Fils, nous t'offrons, Seigneur, le pain 
de la vie et la coupe du salut, et nous te rendons grâce, car tu nous as estimés dignes de nous tenir 
devant toi pour te servir. Humblement, nous te demandons qu'en ayant part au corps et au sang du 
Christ, nous soyons rassemblés par l'Esprit Saint en un seul corps.  

Souviens‐toi, Seigneur, de ton Église répandue à travers le monde : fais‐la grandir dans ta charité en 
union‐avec notre pape FRANCOIS, notre évêque GERARD, et  tous  les évêques,  les prêtres et  les 
diacres.  

Souviens‐toi aussi de nos frères et sœurs qui se sont endormis dans l'espérance de la résurrection, 
et souviens‐toi, dans ta miséricorde, de tous les défunts : accueille‐les dans la lumière de ton visage.  

Sur nous tous enfin, nous  implorons ta bonté  : permets qu'avec  la Vierge Marie,  la bienheureuse 
Mère de Dieu, avec saint Joseph, son époux, les Apôtres et tous les saints qui ont fait ta joie au long 
des âges, nous ayons part à la vie éternelle et que nous chantions ta louange et ta gloire, par ton Fils 
Jésus, le Christ.  
 
 
 

Par  lui,  avec  lui  et  en  lui,  à  toi, Dieu  le  Père  tout‐
puissant, dans l'unité du Saint‐Esprit, tout honneur et 
toute gloire, pour les siècles des siècles. ‐ AMEN 
 
 
 
 
 

DOXOLOGIE 

Amen ! Amen !  Gloire et Louange à notre Dieu !  

Amen ! Amen ! Gloire et Louange à notre Dieu !  
 
 
 
 

PRIERE D’ACTION DE GRACE 
C’est une grande joie pour nous, Dieu notre Père, de te rendre grâce pour la résurrection de ton Fils. 
Christ est Seigneur ! Christ est vivant, lui, notre Sauveur ! Il est vivant, lui, l’innocent condamné ! Il 
est vivant celui qui nous a tant aimés ! Un homme de chez nous, un fils de cette terre, qui a porté au 
monde l’espérance, un homme que l’évangile nous révèle, plein de bonté, de sagesse et d’audace, 
Jésus, cet homme libre, s’est levé d’entre les morts. Nous le proclamons : c’est ton Fils bien‐aimé, 
notre Seigneur et notre Dieu. Oui, c’est une grande joie pour nous, qui vivrons avec lui. Il nous ouvre 
un avenir plein d’espérance,  il  fait de nous un peuple de  frères, nous  sommes  tes enfants dans 
l’allégresse nouvelle Heureux sommes‐nous, Dieu d’amour, de te  louer en ce  jour, pour  le Christ 
Jésus, l’Agneau véritable qui nous sauve. Par sa mort et sa résurrection, il nous ouvre la vie éternelle. 
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Par le baptême de renaissance, il nous donne de goûter la joie sans fin. En ce jour octave du triomphe 
de la vie, terre et ciel te rendent gloire. Ensemble, fidèles et néophytes, nous reconnaissons que tu 
nous sommes tes enfants bien‐aimés, et d’un seul cœur nous redisons la prière que le Seigneur nous 
a donnée :  
 
 

PRIERE DU SEIGNEUR JESUS 

Comme nous l'avons appris du Sauveur, et selon son commandement, nous osons dire : NOTRE PERE 
Qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne, que ta volonté soit faite sur la 
terre comme au ciel. Donne‐nous aujourd'hui notre pain de ce jour. Pardonne‐nous nos offenses, 
comme  nous  pardonnons  aussi  à  ceux  qui  nous  ont  offensés.  Et  ne  nous  laisse  pas  entrer  en 
tentation, mais délivre‐nous du Mal. 
 

Délivre‐nous de tout mal, Seigneur, et donne la paix à notre temps : soutenus par ta 
miséricorde, nous serons libérés de tout péché, à l'abri de toute épreuve, nous qui 
attendons que se réalise cette bienheureuse espérance : l'avènement de Jésus Christ, 
notre Sauveur. 
 

Car c'est à toi qu'appartiennent le règne, la puissance et la gloire pour les siècles des siècles !  
 

ÉCHANGE DE LA PAIX 
 
 
 
 

Seigneur Jésus Christ, tu as dit à tes Apôtres : « 
Je vous laisse la paix, je vous donne ma paix »; 
ne regarde pas nos péchés mais la foi de ton 
Église; pour que ta volonté s’accomplisse, 
donne‐lui toujours cette paix, et conduis‐la vers 
l'unité parfaite, lui qui vis et règnes pour les 
siècles des siècles.‐‐ AMEN 
 
 

Que la paix du Seigneur soit toujours avec vous.  
Et avec votre esprit.  

Dans la charité du Christ, donnez‐vous la paix. 
 
 
 
 

FRACTION DU PAIN ( 
 
 

AGNEAU DE DIEU (Messe du peuple de Dieu) 

1. Agneau de Dieu qui enlèves les péchés du monde, 

Prends pitié de nous, prends pitié de nous ! 

2. Agneau de Dieu qui enlèves les péchés du monde, 

Prends pitié de nous, prends pitié de nous ! 

3 : Agneau de Dieu qui enlèves les péchés du monde, 

Donne‐nous la paix, donne‐nous la paix ! 
 
 
 
 
 
 
 

Que le corps et le sang de notre Seigneur Jésus Christ, réunis dans cette coupe, nourrissent en nous 
la vie éternelle. 
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PRIERE AVANT LA COMMUNION 
Seigneur Jésus Christ, Fils du Dieu vivant, selon la volonté du Père et avec la puissance 
du Saint‐Esprit, tu as donné, par ta mort, la vie au monde ; que ton corps et ton sang très 
saints me délivrent de mes péchés et de  tout mal  ;  fais que  je demeure  fidèle à  tes 
commandements et que jamais je ne sois séparé de toi. Seigneur Jésus Christ, que cette 
communion à ton corps et à ton sang n'entraîne pour moi ni jugement ni condamnation ; 
mais que, par ta bonté, elle soutienne mon esprit et mon corps et me donne la guérison. 
 
 
 
 
 

COMMUNION 
 

Voici l’Agneau de Dieu, voici celui qui enlève les 
péchés du monde. Heureux  les  invités au  repas 
des noces de l’Agneau ! 
Seigneur,  je ne  suis pas digne de  te  recevoir  ; 
mais dis seulement une parole, et je serai guéri. 
 
 
 

PRIERE APRES LA COMMUNION 

Seigneur Dieu, ne cesse pas de veiller avec 
tendresse sur ton Église, afin que, déjà 
renouvelée par les sacrements de Pâques, elle 
parvienne à la lumière de la résurrection. Par le 
Christ, notre Seigneur. ‐ AMEN 
 
 

ANTIENNE DE LA COMMUNION 

Le Christ, notre agneau pascal, a été immolé. Célébrons la fête en partageant un pain non 
fermenté, signe de droiture et de vérité, alléluia. (cf. 1 Co 5, 7‐8) 
 
 

CHANT DE COMMUNION 
 
 
 

TU FAIS TA DEMEURE EN NOUS, SEIGNEUR  

Tu es là présent, livré pour nous. 
Toi le tout petit, le serviteur. 
Toi, le Tout Puissant,  
humblement tu t'abaisses. 
Tu fais ta demeure en nous Seigneur. 

1 Le pain que nous mangeons,  
le vin que nous buvons, 
c'est ton corps et ton sang, 
Tu nous livres ta vie, tu nous ouvres ton cœur, 
tu fais ta demeure en nous Seigneur. 

2 Par le don de ta vie, 
tu désires aujourd'hui reposer en nos cœurs 
Brûlé de charité, assoiffé d'être aimé, 
tu fais ta demeure en nous Seigneur. 

3 Unis à ton amour, tu nous veux 
pour toujours ostensoirs du Sauveur, 
En notre humanité, tu rejoins l'égaré, 
tu fais ta demeure en nous Seigneur. 

 
 
 

PRIERE 

Seigneur de la vie, nous te rendons grâce de nous avoir rassemblés en ton amour. Tu as ravivé en 
nos cœurs la grâce du baptême, tu nous as donné ta parole d’espérance, et avec l’apôtre Thomas tu 
as  renouvelé notre  foi. Garde‐nous  fidèles et heureux de  croire en  ton  amour,  fais de nous  les 
témoins dont notre monde a besoin pour que grandisse ton royaume de paix. Par le Christ, notre 
Seigneur. ‐ AMEN 
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RITE DE CONCLUSION 

PRIERE FINALE 

Dieu  vivant,  nous  te  rendons  grâce  pour  la  résurrection  de  ton  Fils,  pour  sa  Parole  qui  nous  a 
rassemblés. Nous te prions encore : que la joie de Pâques transforme nos gestes et nos paroles. Nous 
serons alors les témoins de ton Royaume où la vie l’emporte toujours sur la mort. Que le Seigneur 
notre Dieu nous garde unis en son amour. Qu’il nous comble chaque jour de sa joie, de sa lumière 
victorieuse des ténèbres et de  la mort. Que sa bénédiction nous accompagne sur  les chemins de 
l’Évangile, lui qui est Père, Fils, et Saint‐Esprit. ‐ AMEN 
 
 
 

RENVOI DE L'ASSEMBLEE  
 

Le Seigneur soit avec vous. ‐ Et avec votre esprit. 
 
 

BENEDICTION SOLENNELLE 

Que Dieu tout‐puissant vous bénisse, en ce 
jour où nous célébrons la solennité de Pâques 
et, dans sa bonté, qu’il vous protège des 
assauts du péché. 
‐ AMEN 

Il vous régénère pour la vie éternelle par la 
résurrection de son Fils unique : qu’il vous 
comble de la vie sans fin. 
‐ AMEN 

Ils sont finis, les jours de la passion du 
Seigneur : vous qui célébrez avec allégresse la 
fête de Pâques, venez, avec son aide, prendre 
part en exultant aux fêtes qui s’accomplissent 
dans la joie de l’éternité. ‐ AMEN 

Et que la bénédiction de Dieu tout‐puissant, 
le Père, et le Fils, B et le Saint‐Esprit, 
descende sur vous et y demeure toujours. 
‐ AMEN 

 
 

ENVOI 

Allez, dans la paix du Christ, alléluia, alléluia. — Nous rendons grâce à Dieu, alléluia, alléluia. 
 
 

CHANT D’ENVOI 
 
 
 

CRIEZ DE JOIE, CHRIST EST RESSUSCITE I 52‐51 

Criez de joie, Christ est ressuscité ! 
Il est vivant, comme il l’avait promis. 
Alléluia, Christ est ressuscité ! 
Il nous ouvre la Vie ! 

1 ‐ Au milieu de notre nuit, 
La lumière a resplendi. 
La vie a détruit la mort. 
Christ ressuscité ! 

2 ‐ Vous les anges, louez‐le, 
Exultez depuis les cieux ! 
Tous les vivants, louez Dieu ! 
Christ ressuscité ! 

3 ‐ Louez Dieu dans sa grandeur, 
Louez Dieu notre Sauveur ! 
Sans fin louez le Seigneur ! 
Christ ressuscité ! 

4 ‐ Accueillez en votre cœur 
Jésus Christ l’Agneau Vainqueur ! 
Il est le chemin, la vie ! 
Christ ressuscité ! 
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Mardi  
11 Avril 

08h30 Laudes à la chapelle sainte Colette. 

17h30 
Messe à la chapelle sainte Colette.  
Suivie de l’Adoration Eucharistique 

Mercredi  
12 Avril 

17H00 Éveil à a Foi à la salle paroissiale 

Jeudi  
13 Avril 

17h30 Chorale à la salle paroissiale 

Samedi  
15 Avril 

18h30 VILLERS-BRETONNEUX 

Dimanche  
16 Avril 

10h30 Messe à VAIRE sous CORBIE 

10h30 Messe à BAVBELINCOURT 
 
 

SAINTS DU JOUR 
 

10/04 
Sainte Madeleine de Canossa (1774‐1855)  
En  1988,  était  canonisée  cette  religieuse 
italienne,  fondatrice  en  1808 des  Filles de  la 
charité  canossiennes.  Une  congrégation  que 
rejoignit, à la fin du XIXe siècle, la future sainte 
Joséphine Bakhita.  
11/04 
Saint Stanislas (1030‐1079)  
Cet évêque de Cracovie fut assassiné par le roi 
Boleslas II qu’il avait excommunié en raison de 
ses  crimes  et  débauches.  Très  populaire  en 
Pologne, dont il est l’un des patrons.  
12/04 
Saint Jules Ier (+ 352)  
Élu pape en 337,  il combattit  les partisans de 
l’hérésie arienne et défendit  le mystère de  la 
Sainte Trinité.  
13/04 
Saint Martin Ier (mort en 655)  

Pour s’être élevé contre une hérésie soutenue 
par  l’empereur  byzantin  Constant II,  ce  pape 
fut  condamné  à  l’exil  et mourut,  victime  de 
mauvais traitements. Dernier pape martyr.  
14/04 
Saint Maxime (IVe siècle)  
Associé, avec Tiburce et Valérien, à la légende 
de  sainte  Cécile,  ce  soldat  romain  converti 
serait mort martyr.  
15/04 
Saint Paterne (Ve siècle)  
Évêque  de  Vannes.  Honoré  comme  l’un  des 
sept saints fondateurs de la Bretagne.  
16/04 
Saint Benoît‐Joseph Labre (1748‐1783)  
Ne trouvant pas sa voie dans les monastères, il 
décida,  à  vingt‐quatre  ans,  de  suivre  une 
vocation de pèlerin mendiant. Il mena une vie 
d’errance  en  Europe,  dans  la  prière  et  la 
pauvreté, et mourut à Rome.  

 
 
   

Accueil dans nos trois paroisses 

Corbie : Tél : 03 22 96 90 54 Courriel :  
paroisse-sainte-colette-80@wanadoo.fr  

Hallue : 03 22 40 11 82 

Villers‐Bretonneux : : 03 22 48 01 37. Site : 
notredamedesperance.pagesperso‐orange.fr  



 

13 

 

CLÉS DE LECTURE DU DIMANCHE 
 
 
 
 

« JOUR DE FETE ET DE JOIE » 

Personne n’a vu Jésus en train de ressusciter. Pierre revendique pourtant le titre de témoin pour les 
disciples qui ont « mangé et bu avec lui après sa résurrection d’entre les morts » (Ac 10, 41). Ces 
rencontres les ont complètement transformés en messagers ardents de la joie de Pâques. 
 
 
 

PREMIÈRE LECTURE | Actes 10, 34a. 37‐43 
Pierre, qui avait renié son Maître devant de 
simples  domestiques,  ose  maintenant 
proclamer  la  Bonne  Nouvelle  de  sa 
résurrection,  au  cœur  même  de  la  ville 
impériale qu’est Césarée,  lieu de  résidence 
de  Pilate  et  ses  légions.  Les  mots  de  ce 
premier  discours  de  Pierre  en  dehors  de 
Jérusalem n’en sont que plus audacieux  : « 
Celui qu’ils ont supprimé en le suspendant au 
bois  du  supplice,  Dieu  l’a  ressuscité  le 
troisième jour. » Autre nouveauté : c’est dans 
la maison d’un  centurion  romain de bonne 
volonté,  pourrait‐on  dire,  que  Pierre 
prononce ce discours : la Bonne Nouvelle de 
la  résurrection  de  Jésus  déborde  toutes 
frontières,  qu’elles  soient  de  peuple,  de 
langue ou de religion. 
 
 
 
 

DEUXIÈME LECTURE | Colossiens 3, 1‐4 
Le message  de  Paul  est  bref  et  incisif.  Il  a 
toutefois  la  force  de  persuasion  d’un 
raisonnement qu’on trouve souvent chez lui 
et qui s’exprime par la séquence d’un verbe 
à  l’indicatif  suivi  d’un  autre  à  l’impératif. 
D’entrée de  jeu, Paul  invite  les Colossiens à 
tirer  les  conséquences  du  fait  qu’ils  sont  « 
ressuscités avec le Christ ». Il y a là une réalité 
qui  entraîne  des  conséquences  et  doit  se 
traduire par un changement de vie radical : « 
Recherchez les réalités d’en haut. » 
 
 
 
 

PSAUME | Psaume 117 
Action  de  grâce  de  tout  un  peuple,  ce 
psaume  concluait  avec  éclat  le  Hallel 
égyptien (psaumes 113‐118), un classique de 
la Pâque juive. Ce psaume est chapeauté par 
une double profession de foi reprise par tous 
les  groupes  qui  forment  l’assemblée 
liturgique  de  l’Israël  biblique  :  «  Il  (le 
Seigneur) est bon ! Éternel est son amour ! » 
En adoptant ce psaume pour  l’ensemble de 

l’octave  pascale,  la  liturgie  chrétienne 
s’inscrit dans un même mouvement d’action 
de  grâce  et  de  profession  de  foi.  La 
communauté  entière  se  réjouit  de  la  plus 
éclatante des actions du Seigneur, de cette « 
merveille  »  incomparable  qu’est  la 
résurrection du Christ. 
 
 
 
 

ÉVANGILE | Jean 20, 1‐9 
La visite de Marie Madeleine, puis de Pierre 
et du disciple bien‐aimé au tombeau de Jésus 
montre bien que  le  tombeau vide n’est pas 
une preuve de la Résurrection. On peut voir 
ou apercevoir que la pierre a été enlevée, ou 
que seuls demeurent  les  linges et  le suaire, 
sans  pouvoir  conclure  à  la  résurrection  de 
Jésus. Seul le disciple bien‐aimé « vit et il crut 
». C’est sans doute un idéal, mais la suite du 
récit  johannique  nous  montrera  que  pour 
Marie Madeleine et tous les autres disciples, 
les  rencontres  avec  le  Ressuscité  seront 
décisives  pour  faire  naître  en  eux  la  foi 
pascale.  Il  leur  faudra  aussi  une meilleure 
compréhension  des  Écritures  pour 
comprendre  que  Jésus  devait  sortir 
vainqueur de la mort et de toutes les forces 
du Mal. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

BENEDICTION DE SAINTE COLETTE  
 
 
 
 

Que le salut nous soit donne  
par le père de toute miséricorde, 
par le fils et sa sainte passion, 
par l'esprit saint, source bénie  
de paix, de douceur et d'amour 
et de toute consolation. ‐ AMEN 
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COMMENTAIRE DU DIMANCHE 
 
 

PERE LUC FORESTIER, oratorien 
 
 
 
 
 

LA VIE NOUVELLE, NOUVELLE LOI DE LA MORT 
 
 
 
 
 

C’est la course, ce matin ! Marie Madeleine, qui a le premier rôle dans le quatrième évangile, mais 
aussi Pierre et  Jean  sont  soudainement  très pressés. Chacun perçoit une  rupture dans  le  cours 
ordinaire de  la vie humaine, qui conduit à pleurer  les personnes décédant avant nous et à nous 
préparer à les rejoindre dans l’espérance d’une lumière sans déclin. 
Ce matin de Pâques, une déchirure se manifeste, qui remet en cause la loi de la mort. Il est vivant ! 
Il est même  le Vivant puisque Dieu  l’a  ressuscité d’entre  les morts. Prendre conscience de cette 
rupture dans l’histoire nous pousse à nous mettre en route. Et chaque page du Nouveau Testament 
veut contribuer à nos déplacements intérieurs et extérieurs. Ainsi, dans les Actes des Apôtres, saint 
Luc construit une  longue séquence autour du geste  inédit de Pierre entrant pour  la première fois 
chez  un  païen  nommé  Corneille‐  centurion  de  son  état‐  membre  d’une  armée  d’occupationIl 
transgresse  ainsi une  frontière essentielle  ce qui  lui  vaudra quelques ennuis ensuite.  En effet  à 
Jérusalem on lui reprochera d’avoir partagé un repas avec des païens ! Et Pierre devra s’expliquer 
en affirmant que la vie nouvelle est offerte à tous‐ Juifs comme païens  
À  Césarée‐  comme  partout  dans  le monde‐  les  disciples  sont  témoins  du  Christ  ressuscité  en 
relativisant  les  frontières que  les humains dressent‐ car  la  joie de  la Résurrection  les pousse à  la 
rencontre et au service. 
Quelle est la vraie rupture que la fête de Pâques m’aide à comprendre‐ cette année ?  
Comment discerner le « déplacement » que la confession de la résurrection du Christ me pousse à 
esquisser ? 
 
 
 

COMMENTAIRE D’ÉVANGILE 

Quels  sont  les parents qui, penchés  sur un berceau, ne  se  sont pas  surpris à  se demander quel 
chemin emprunterait leur enfant : chemin escarpé ? chemin tortueux ? surtout chemin de bonheur, 
espèrent‐ils. Au matin du monde, Dieu s’est penché sur l’humanité et s’est mis à rêver. 
Dieu ne pouvait faire qu’un rêve, celui du bonheur pour ses enfants. Mais ce bonheur, comme tout 
parent,  il ne pouvait  l’imposer. Et  il  lança  l’humanité sur  le chemin de  la vie, munie de  la  liberté. 
Nous savons par expérience que cette liberté est un extraordinaire cadeau, mais qu’en même temps 
elle peut être redoutable. Alors Dieu a envoyé son Fils Jésus, non seulement pour indiquer le chemin 
à emprunter, mais pour  se  faire  lui‐même chemin. Frères et  sœurs, Pâques est  l’événement qui 
révèle à l’humanité qu’il y a des impasses qui conduisent à la mort, et qu’il y a un passage obligé qui 
conduit à la vie. 
Les femmes, ce matin‐là, s’aventuraient dans une impasse. Elles se rendent au sépulcre, elles croient 
avoir  rendez‐vous avec un mort. « Elles ne  savent que penser, elles  sont  saisies de  crainte, elles 
baissent le visage vers le sol » ; elles pensent avoir rendez‐vous avec le vide. Les gardes, eux, sont 
bouleversés et deviennent comme morts. C’est donc l’impasse : pour le passé, tout ne fut qu’illusion 
; pour le présent, tout est fini ; pour l’avenir, tout est bouché. 
Il faudra une parole pour les faire sortir de l’impasse, et leur ouvrir une nouvelle route, il s’agit même 
d’un passage obligé : « Vous cherchez Jésus, le crucifié, il n’est pas ici, car il est ressuscité comme il 
l’avait dit… Vite, allez dire à ses disciples : il est ressuscité d’entre les morts, il vous précède en Galilée, 
là vous le verrez ! » Si on en était resté à la crucifixion et la mort au Golgotha, ç’aurait été l’impasse. 
Mais parce qu’il y a résurrection,  la mort ne devient plus qu’un passage, mais un passage obligé, 
c’est le passage de l’amour qui va jusqu’au don total, le don de la vie. Tel est le sens de la fête de 
Pâques ; tel est le sens de l’existence humaine. 
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Aussi, frères et sœurs, je voudrais, en ce jour de Pâques, m’adresser à vous qui en ce moment même 
ne savez plus très bien où vous en êtes : beaucoup de choses et même de personnes vous déçoivent, 
l’avenir vous paraît bouché, vous ne savez plus qui croire, vous ne savez même plus si vous croyez 
vraiment en Dieu, car Dieu  lui‐même vous a un peu déçus par  son  silence et son absence, vous 
hésitez à regarder les informations télévisées, trop de cris vous percent les oreilles, trop d’horreurs 
vous obligent parfois à détourner votre regard… et une question lancinante vous habite : « Où allons‐
nous ? » Vous avez l’impression d’aller dans le mur, oui, vous êtes perdus, vous êtes dans l’impasse. 
Eh bien, je vous donne rendez‐vous dans un jardin. Regardez bien autour de vous, ne voyez‐vous pas 
quelques bourgeons qui sont en train d’éclore ? ne voyez‐vous pas la vie qui cherche à surgir ? ne 
sentez‐vous pas  la nature en train de revivre ? Si  je vous avais donné rendez‐vous dans ce même 
jardin,  il  y a quelques mois,  voire quelques  semaines, qu’auriez‐vous découvert  ? Peut‐être des 
flaques d’eau, des arbres morts, des parterres dénudés… Or en ce jour de printemps, vous voyez que 
la vie éclate, mais  il a fallu un hiver durant  lequel  la nature dormait. Rappelez‐vous cette parole, 
cette image merveilleuse de Jésus : « Si le grain de blé tombé en terre ne meurt pas, il reste seul, 
mais s’il meurt, il donne beaucoup de fruit ». 
 
 
 

 
 

« J’AI VU LE SEPULCRE DU CHRIST VIVANT, 
J’AI VU LA GLOIRE DU RESSUSCITE. » 

Aujourd’hui, une grande joie descend sur le 
monde.  Car  le  Christ  est  ressuscité,  il  est 
vivant,  il  a  vaincu  la mort  ! Quittons  nos 
morosités,  nos  inquiétudes,  nos 
défaitismes. Accueillons la lumière de celui 
qui vient nous relever, nous rendre vivants 
pour  toujours.  Alléluia  !  Le  Christ  nous 
entraîne avec  lui dans  la ronde de  l’amour 
et de la vie en plénitude ! 
 
 
 

 
 
 

En ce moment vous êtes plus du côté de la mort que de la vie, mais je vous en supplie, regardez, 
regardez  bien,  écoutez,  écoutez  bien,  des  pousses,  des  bourgeons,  des  germes  sont  là,  parfois 
invisibles, mais réels, ne les voyez‐vous pas ? Comme Marie Madeleine et l’autre Marie, comme les 
disciples, il vous faut du temps pour que vos yeux s’ouvrent et découvrent que la vie aura toujours 
le dernier mot sur la mort. 
Je voudrais m’adresser à vous, frères et sœurs, qui souffrez en ce moment de voir votre vie sans 
relief : 
–  vous que  l’âge  a diminués,  vous  avez  l’impression d’être  inutiles, et de passer  votre  temps  à 
attendre, vous n’osez pas dire : « attendre la mort » ; 
– vous dont la maladie a stoppé l’élan vital, vous faisiez plein de projets, et il vous faut vivre au jour 
le jour, et vous dites : « ce n’est pas une vie ! » ; 
– vous qui êtes célibataires et qui n’avez pas choisi la solitude, vous avez l’impression que votre vie 
manque de sens puisque vous ne réalisez pas votre plus cher projet ; 
– et vous qui voudriez tant donner la vie à un enfant et qui ne le pouvez pas, vous ne comprenez 
pas, vous vous révoltez même, car votre désir n’est pas un caprice, mais le projet de Dieu, alors vous 
criez : « pourquoi ? » tout en pleurant… 
 
A vous mes amis qui souffrez, je ne voudrais pas dire des paroles de consolation facile, et pourtant, 
je vous donne rendez‐vous auprès de deux vieillards qui se donnent la main et qui ont encore tant 
de choses à se dire : ils viennent de fêter leurs noces de diamant, 60 ans de mariage. Regardez leurs 
visages, le temps a creusé leurs rides, et leurs traits sont marqués par les cicatrices des épreuves de 
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l’existence, mais leurs yeux brillent du secret de leur vie : c’est leur amour, un amour qui a traversé 
60 années. Regardez leurs mains, elles ont signé leur travail et leurs affections. Parce qu’elles sont 
jointes elles expriment  le secret de  leur existence : c’est  leur amour qui  les a fait tenir ensemble, 
parfois se relever, toujours s’entraider. Il faudrait aussi regarder leur cœur, mais là il n’y a que Dieu 
qui peut  le scruter. Ce que nous pouvons  imaginer, c’est que  leurs cœurs se sont usés à force de 
s’aimer et d’aimer ceux qui leur ont été confiés. 
Ces deux amoureux d’hier, d’aujourd’hui, et sûrement de demain, se sont donnés l’un à l’autre et ils 
ont donné la vie. Ils nous disent que la réussite d’une existence ne se mesure pas à l’activité que l’on 
déploie, ni aux projets que l’on fait, même pas au nombre d’enfants que l’on a, mais à ce que l’on 
donne par amour : tant que nous donnons par amour, notre vie est féconde, notre vie a du sens, 
notre  vie  est  réussie,  tellement  réussie  que  c’est  cette  vie  et  uniquement  cette  vie  que  Dieu 
ressuscite. Car Pâques c’est cela : Jésus a tellement réussi sa vie que Dieu l’a ressuscité. Or la réussite 
de la vie du Christ fut le don qu’il a fait de cette vie : « Il n’y a pas de plus grande preuve d’amour 
que de donner  sa  vie pour  ceux que  l’on aime ». Depuis Pâques, nous  croyons que  l’Amour, et 
uniquement l’amour, donne du sens à l’existence. Oui, l’Amour aura toujours le dernier mot sur la 
haine. 
Frères et sœurs, quelle que soit  la route sur  laquelle nous cheminons, cette fête de Pâques nous 
aura permis peut‐être de nous apercevoir que nous sommes dans une impasse : l’impasse du vide, 
l’impasse  de  la  crainte,  l’impasse  du  doute.  Il  est  toujours  temps  de  prendre un  autre  chemin, 
n’oublions pas qu’il y a un passage obligé : « Il faut que le grain meure pour porter du fruit » … Il faut 
donner sa vie pour prouver que l’on aime. Jésus l’a emprunté, ce passage obligé : « Il faut que le Fils 
de l’Homme soit livré et crucifié, et qu’il ressuscite le troisième jour ». L’avenir nous est offert, et cet 
avenir c’est la vie et l’Amour, et cela dès maintenant car nous sommes invités nous aussi à être des 
ressuscités. Ne l’oublions jamais : depuis Pâques, la vie et l’Amour auront toujours le dernier mot. 
 
 
 
 
 
 

PARTAGE D'ÉVANGILE 
 

Pour nous, les signes de la résurrection ne sont plus le tombeau vide, le suaire et les bandelettes. 
Quels peuvent‐ils être, et comment les déchiffrons‐nous ? Le récit évangélique s’articule autour de 
trois verbes : courir, voir, croire. Marie de Magdala, Pierre et Jean courent, non vers un tombeau, 
mais à la recherche d’un Vivant. Ils voient la disposition des lieux, mais leur regard ne s’arrête pas 
aux apparences. Jean, le premier, croit qu’on n’a pas enlevé le cadavre de Jésus, mais que celui‐ci 
est vivant en Dieu. L’amour du Christ est‐il assez puissant en nous pour que nous courions à  sa 
rencontre en la personne de ses frères et sœurs ? Savons‐nous discerner, dans le quotidien de nos 
vies, la présence et l’action du Ressuscité ? 
Dans cette page d’évangile, Pierre représente l’autorité, alors que Jean symbolise la spontanéité de 
l’amour et de la confiance. 
Montrons‐nous de la compréhension, dans l’Église d’aujourd’hui, pour les charismes si différents de 
“Pierre” (les pasteurs, les docteurs, les représentants de la tradition et de l’institution) et de “Jean” 
(les contemplatifs, les spirituels, les prophètes) ? 
 
 
 
 
 
 
 

PRIER AVEC L’ÉVANGILE 

La tombe est vide où reposait le Vivant. La tombe est vide, alléluia ! Christ est ressuscité : il habite 
en nos cœurs par la foi. 
Père, tu l’as glorifié, ta force en lui s’est déployée, il s’est levé d’entre les morts. 
De nous tu fais son corps, son corps vivant pour ton amour, et nous proclamons notre foi en rendant 
grâce, alléluia ! 
 
 
 




